


Par un beau weekend ensoleillé, je débarque au zoo de Montpellier 
avec mon camarade de régiment. 
Entièrement gratuit, l’établissement est situé dans le vaste parc du 
Lunaret.

Je suis frappé par la chaleur et le chant assourdissant des cigales qui 
garantissent l’ambiance méditerranéenne.

La foule est au rendez-vous. 
Je découvre leur système de grands enclos dans la nature où le public, 
séparé des animaux par un fossé sec, observe les troupeaux 
d’herbivores depuis des ouvertures dans la végétation. 

Chameaux

Gnou bleu Zèbre de Chapman

Eland du Cap



Ce parc couvre une superficie de 80 
hectares sur les 250 légués par 
Henri de Lunaret à la ville de 
Montpellier.

Le zoo se compose de 36 enclos et 
de 17 cages et volières. 
Une serre de 430 m² richement 
plantée d’espèces tropicales et une 
lémurie avec 15 stalles intérieures et 
10 cages extérieures complètent les 
installations. Panneau des naissances

Guib d’eau Cerf  d’Europe

GuanacoBison d’Europe



Un des anciens plans du parc zoologique.



Deux installations marquent ma visite : 
le pavillon dédié aux animaux de 
Madagascar  me permet de voir une 
impressionnante collection de 
lémuriens et carnivores dans leurs 
volières extérieures et loges de nuit.

Les rares fossas sont présentés et se 
reproduisent. 
Les lémuriens sont représentés par les 
maki vari, lémur catta, lémur macaco, 
lémur fauve, lémur de Mayotte et lémur 
mongoz.
Des cacatoès rosalbins complètent le 
tableau.

Fossa

Lémur de Mayotte

Lémur catta Lémur vari noir et blanc

Mouflon à manchettes Loup 



Aigle d’Australie

Kéa

Aigle bateleur

Puma

Mara

Le circuit est assez long car les différents 
parcours se croisent régulièrement et il 
est très difficile de suivre un itinéraire qui 
permet de voir toutes les espèces sans 
faire des quantités de détours.
Le chemin est ponctué de quelques cages 
pour les oiseaux et petits carnivores.

Plus loin, on traverse une serre à 
armature bois : le chemin 
intérieur longe le mur d’enceinte 
et donne une large perspective 
sur l’espace où s’ébattent 
librement des gouras, touracos, 
colombes, …

Des petits terrariums abritent 
plusieurs espèces de tortues, 
serpents et le crapaud géant. 
Je découvre 3 petites espèces, 
que je n’avais jamais vu 
auparavant:  le potto, la 
mangouste à dix raies et la 
mangouste à queue annelée.



Eland du CapOryx Gemsbok

Autruche Antilope cervicapre

Wallaby de Bennett Emeu

Un des autres attraits du parc réside dans la végétation que l’on rencontre,  
chênes kermès, genévriers, chênes verts, pins d’Alep, chênes blancs, 
arbousiers, etc.



Bubale caama et son jeune

Chameaux de Bactriane

Le vallon africain

Cheval de Przewalski

Le parc a spécialement recherché la 
constitution de troupeaux de 
cervidés et surtout d’antilopes. 
Plusieurs espèces sont présentées 
dans le vallon africain: Zèbre de 
Chapman, Gnou bleu, Gnou à queue 
blanche, Vautour à tète blanche et 
Vautour de Rupell.

Le parc était connu grâce à la 
fréquence des reproductions 
obtenues, notamment chez les 
guépards vivant en semi-liberté, 
par sa collection d’espèces rares de 
lémuriens et carnivores malgaches 
ses nombreux oiseaux d’Australie 
et de Nouvelle-Zélande.

Les promeneurs peuvent librement pratiquer la marche et le cross sur les 
10 Km de chemins piétonniers. Désirant offrir au plus grand nombre 
possible de visiteurs, les plaisirs de la promenade, la ville a instauré la 
gratuité de l’entrée depuis le début de l’aventure.
Le parc est ouvert tout au long de l’année.



Parti visiter la Camargue et ses flamants roses, je suis un panneau 
« Parc ornithologique » au détour d’un chemin, m’imaginant un zoo 
inconnu axé sur les oiseaux. Il s’agit en fait d’un parc naturel 
d’observation des oiseaux sauvages, agrémenté de quelques volières 
pour d’autres espèces.
Cela ressemble beaucoup au Parc Ornithologique du Teich, première 
version avec des animaux captifs, situés sur le Bassin d’Arcachon.

Héron garde-bœuf Percnoptère

Hibou Grand duc Aigrette garzette et grande aigrette 
au second plan



Le parc de Sanary est un jardin exotique, et c’est bien la promesse d’une 
riche collection botanique qui m’attire plus que celle de découvrir un 
nouveau zoo. 

C’est effectivement le cas : le zoo est situé sur un terrain provençal de deux 
hectares et accueille une petit nombre d’oiseaux et de mammifères. 
C’est l’ambiance végétale du site qui suscite principalement mon intérêt.

Le rouleau de pellicules sera principalement utilisé pour  garder des 
images de toutes espèces végétales de ce jardin méditerranéen.
Les quelques photos des animaux présentés dans des enclos, pour la 
plupart, petits et sommaires ne seront pas conservées. De cette visite, je 
n’ai retrouvé que les quatre photos que je vous propose ici.

Porc du Vietnam Gazelle dorca

Mara

Wallaby de Bennett



Des années après Thoiry, je retrouve les vastes espaces avec en plus une 
vraie ambiance africaine : la chaleur, la végétation méditerranéenne me 
donnent l’impression de parcourir la savane.

Lors de ma première visite, il n’y a que deux parcs qui se visitent en 
voiture. Le premier parc est consacré à la présentation des ours du Tibet 
dont la présence m’étonne. Pas trop africain pour un début de visite.
Ils cohabitent curieusement avec les rhinocéros blancs plus africains, 
accompagnés de vautours qui se perchent sur les ruines d’une maison en 
pierre.

Ours à collier

Chameaux - Dromadaire

Rhinocéros blanc Rhinocéros blanc

Le safari de Sigean est réputé dans la région où j’effectue mon service 
militaire, mais étant dépourvu de véhicule je ne peux que me promettre 
d’y revenir au plus vite. Promesse tenue un an après, où je franchis les 
portes du parc au volant de ma voiture personnelle.

Ours à collier - Rhinocéros blancs -
Vautour fauve



Ile des arasMouflon de Corse

Grand-koudou Lycaon

Autruche Girafe

Le deuxième parc est consacré à la présentation de la famille des lions.
Après le face { face avec l’emblème de l’Afrique et du parc, direction le 
parking pour garer la voiture et démarrer le parcours à pied.

Il faut du temps et de l’énergie pour longer les nombreux enclos sur la 
colline et parcourir les berges du grand étang naturel où s’ébattent de 
nombreuses colonies d’oiseaux, dans une impression de réelle liberté.



L’étang

Pélican à dos gris

Berge de l’étang
Pélican blanc

Impala

Wallaby de Bennett Guépard

Grue Antigone



Je suis particulièrement impressionné par une présentation d’alligators 
en extérieur, malgré leur origine américaine. 
Le climat de la région permet cette initiative durant 6 mois de l’année. Le 
reste du temps, ils sont installés dans une maison avec plusieurs bassins.
Quelques terrariums pour présenter  des espèces locales et exotiques sont 
installés dans la cafétéria du parc.

Zèbre de Grant – Bœuf Watussi

DromadaireEléphant d’Asie

Alligator du Mississippi Alligator du Mississippi

Eland du Cap


